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Résumé  
 
La fermeture de la chasse en Côte d’Ivoire depuis février 1974 a ouvert la porte, contrairement aux 
attentes, à l’exploitation abusive et irrationnelle de la ressource faune. Selon les spécialistes en gestion 
de la faune, la réouverture de la chasse et l’organisation de l’éco-tourisme se présentent comme les 
meilleurs moyens de sauver cette ressource. Un test de faisabilité devait alors se réaliser sur les sites 
de GEPRENAF, un projet pilote de gestion participative des ressources naturelles. Il s’agissait 
d’évaluer l’importance des activités humaines sur le site, déterminer les densités et les effectifs des 
animaux, apprécier l’impact de ces activités anthropiques sur la distribution et l’évolution des effectifs 
des espèces animales, avant de proposer des quotas de prélèvement durables. Les travaux se sont 
focalisés sur le bubale et l’hippotrague, deux antilopes phares du site de Warigué. Il ressort des 
investigations, que ce site est très anthropisé. On y pratique l’agriculture, les activités pastorales et 
surtout le braconnage. Bien que la fréquence de rencontre de ces animaux ne dépende pas 
significativement de l’intensité des activités humaines, le bubale semble plus fréquenter les endroits 
anthropisés que l’hippotrague. Ainsi, les bubales se rencontrent plus généralement dans la moitié ouest 
du site qui est plus braconnée et les hippotragues dans la moitié est, moins braconnée. En outre, il a été 
mis en évidence chez le bubale que la distance d’observation, contrairement à la distance de fuite, est 
plus faible dans les zones de forte intensité de braconnage que dans les zones non braconnées. Sur tout 
le site, les bubales sont plus nombreux que les hippotragues et leurs effectifs respectifs ont connu une 
forte croissance en 2000 avec la baisse générale des activités de braconnage. Les taux de production 
sont très faibles chez l’hippotrague et un quota de prélèvement soutenable n’a pu être déterminé pour 
cette espèce qu’en 2000. Par contre, le bubale aurait pu être exploité durablement depuis la première 
année, quoique les quotas de prélèvement restent faibles 
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